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Le bon numéro
En sortant une version revue de ce modèle d’entrée de gamme, Hallberg-Rassy a fait 
preuve de beaucoup d’assurance et de capacité d’adaptation. Lors du test qui s’est déroulé 
dans le Skagerrak, les propriétés du HR 310 ont directement été mises à rude épreuve.

Texte: michael good
photos: YACHT/P. SZAMER

Cette expression n’est ici pas vraiment adaptée, 
surtout pour parler d’un bateau qui s’inscrit 
parmi les apparitions nautiques les plus nobles 
en mer. Surfer à bord d’un Hallberg-Rassy de 
moins de 10 mètres de long par un vent de 35 
nœuds et une houle de 3 mètres (excusez du 
peu!), c’est tout simplement le pied! 
Nous pourrions ici aussi parler d’un plaisir 
grandiose, d’une impression de sécurité 
étonnante et d’une vitesse de pointe de 11,5 
nœuds considérable. Mais ce ne serait pas 

suffisant et il manquerait un aspect plaisir et 
fantaisie à l’état pur. Tout cela en dit en effet 
beaucoup plus sur le bateau et ses propriétés 
de navigation.
Même le chef du chantier naval Magnus 
Rassy a été obligé de sourire de plaisir lors du 
test. Et ce même s’il aurait préféré mettre son 
plus petit dernier modèle à notre disposition 
dans des conditions météo plus modérées et 
aussi plus habituelles pour ce nouveau mo-
dèle d’entrée de gamme. Plutôt conçu pour 
arpenter les baies que pour affronter des 
tempêtes, le HR 310 est avant tout un bateau 
de plaisance qui doit satisfaire des exigences 

élevées en matière de confort. Mais lorsque le 
vent souffle dans le détroit de Skagerrak, il est 
en général constant et puissant. Notre petit 
test prévu s’est ainsi transformé en un test de 
qualité ardu pour un modèle spécialement 
important pour le chantier naval.

De nouvelles lignes
Le 310 est censé remplacer le plus vieux des 
modèles de Hallberg-Rassy. Son prédécesseur, 
le HR 31, a été mis sur le marché dès 1993. Le 
chantier en a vendu 400 unités, dont une par-
tie sous forme de la version revue HR 31 MK II 
depuis 2006. Il faut savoir que le 310 n’est pas 

Hallberg-Rassy 310

simplement un modèle modifié, mais un ba-
teau entièrement repensé et redéveloppé. Il n’a 
pas grand-chose en commun avec le 31, et ce 
même au niveau de sa taille et de l’allure ty-
pique des HR. Avec une poupe à demi ouverte, 
un cockpit étendu jusqu’à la poupe, un plan de 
voiles plus moderne et des lignes marquées, il 
se dis-tingue clairement des autres modèles.
La proue du HR 310 est pour le moins inhabi-
tuelle sur un bateau signé Hallberg-Rassy. Son 
nez est clairement plus élancé et il fend défi-
nitivement l’eau avec beaucoup plus de ron-
deur et de finesse. Les constructeurs de Frers 
Naval Architecture ont élargi la poupe et ont 
affublé la coque de couples beaucoup plus vifs. 
Ceci permet au final de disposer d’une ligne de 
flottaison plus longue. Le HR 310 affiche une 
ligne de 8,80 mètres de long et le 31 MK II de 
seulement 8,26 mètres.
La ligne de flottaison est en outre plus large 
que celle de l’ancien modèle grâce à un cou-
ple en U prononcé et des parois de coque 
quasiment verticales. Cette forme permet de 
disposer de plus de stabilité à la voile et d’une 

meilleure solidité. La part de lest de 39% a 
ainsi pu être réduite. Celle-ci s’élevait à 44% 
sur le 31 qui possédait d’ailleurs un aileron de 
quille un peu plus court et plus large. Avec ses 
4,35 tonnes, le 310 fait 150 kg de moins que 
son prédécesseur… Un poids idéal pour navi-
guer sous des airs légers.
Son poids minimal n’a cependant pas eu beau-
coup d’importance lors du test à la voile 
puisqu’un front orageux avec un vent de plus 
de 30 nœuds et des rafales pouvant atteindre 
40 nœuds s’est alors dessiné à l’horizon. Nous 
n’avons donc pas eu besoin de beaucoup de 
voiles. Nous avons ainsi pris deux ris à la grand-
voile et enroulé un bon morceau de génois. Cela 
a permis de naviguer à bord du 310 en contrô-
lant tout ce qu’il faut et en toute sécurité.

Du vent et des vagues
Les propriétés de navigation du bateau se 
sont révélées si bonnes que nous nous 
sommes très rapidement retrouvés en pleine 
mer où un vent puissant soulevait d’immenses 
vagues. Ici, dans des conditions pour le moins 
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hallberg-rassy 310

Chantier	 Hallberg-Rassy  
	 Varvs AB (SWE)

Constructeur	 Germán Frers

Lht/Lflott.	 9,42 m/8,80 m

Largeur	 3,18 m

Tirant d’eau	 1,80 m (option 1,50 m)

Lest	 1680 kg 

Poids	 4350 kg (quille stand.)

Génois sur enr.	 21,7 m2

Grand-voile	 25,5 m2

Eau	 200 l

Réserv. à fèces	 50 l

Diesel	 100 l

Motorisation	 Yanmar 3YM20C/SD20

Puissance	 16,2 kW (22 cv)

Catégorie EC	 A

Prix de base	 dès EUR 126 800.–  
(hors TVA., transport et adaptations  
aux normes CH inclus)

Standard: enrouleur de génois, tendeur 
de pataras, teck dans cockpit, hélice 
tripale pliable, loch (etc.)

Bootswerft Rolf Müller AG, 8574 Lengwil 
Tél. 071 688 41 41, www.hallberg-rassy.ch

virements. Le bateau peut aussi être équipé à 
choix d’un foc autovireur sans que ses perfor-
mances ne soient trop réduites. Sur ce nou-
veau modèle, l’enrouleur de Furlex est monté 
sous le pont. Le génois peut ainsi être enver-
gué profondément au cou, offrant ainsi non 
seulement un petit plus esthétique, mais aussi 
une amélioration du potentiel de la voile. Le 
puissant tendeur de pataras avec rail de rete-
nue supplémentaire constitue un élément de 
réglage très efficace disponible sur la version 
standard du bateau.

Plus de volume, plus de confort
Le modèle d’entrée de gamme de Hallberg-
Rassy présente également des améliorations 
sous son pont. Il a conservé son allure habi-
tuelle confortable et typiquement suédoise. 
Les rideaux des fenêtres du pont et le tapis 
posé sur le sol en bois véritable s’inscrivent 
tout autant dans la ligne du chantier naval 
que la structure du bateau en acajou Khaya 
satiné et vernis.
Malgré cela, le nouveau modèle comporte de 
nombreuses modifications que l’on n’aperçoit 
pas forcément au premier coup d’œil, mais qui 
font beaucoup de bien à son allure générale. 
Les pièces encastrées et le capitonnage du 

salon ne comportent désormais plus de fiori-
tures et restent très sobres. Ceci rend l’intérieur 
du bateau plus aéré que sur les anciens mo-
dèles HR. Ce nouveau modèle peut en outre 
être beaucoup plus personnalisé grâce à une 
sélection de couleurs à choix pour le capiton-
nage intérieur.
La répartition des pièces sous le pont est 
quant à elle entièrement nouvelle. Par rapport 
au HR 31, la cloison principale a été placée 
plus en arrière, à la hauteur du mât. La salle 
d’eau se trouve ainsi encore plus en avant, 
un aménagement plutôt rare de nos jours. 
Sur presque tous les modèles concurrents, la 
salle d’eau est installée à l’arrière près de 
l’entrée.
La cloison principale étant installée vers 
l’arrière, le salon se retrouve inévitablement 
plus au milieu du bateau et dispose ainsi d’un 
espace sensiblement plus important. Les ca-
napés sont désormais installés en largeur sur 
les côtés et en rabattant leurs dossiers, il est 
possible de disposer de deux couchettes aux 
dimensions suffisantes pour accueillir des 
passagers adultes. Avec les lits doubles de la 
proue et de la poupe qui offrent également 
de bonnes dimensions, le 310 dispose ainsi de 
six places de couchage très confortables. Sur 

constitue un investissement intéressant sur 
un bateau de cette taille.

Grand gréement, grand potentiel
Tout comme le HR 372 présenté pour la pre-
mière fois à la fin 2008, son petit frère a pris 
un virage discret mais tout à fait perceptible 
pour mettre le cap sur de meilleures perfor-
mances. Cette tendance est bien visible 
lorsqu’on observe le gréement du bateau. Sur 
les modèles HR de dernière génération, les 
haubans supérieurs sont désormais tendus 
sur des cadènes posées à l’extérieur. Les 
haubans inférieurs conduisent quant à eux 
toujours sur des cadènes situées près de la 
structure de la cabine. Ceci permet de faire 
passer les écoutes de la voile d’avant entre les 
haubans jusque sur les rails du génois avec 
des étarqueurs réglables, assurant ainsi un 
recouvrement plutôt inhabituel de 118% au 
maximum. 
Le 310 doit donc sa grande surface de voilure 
plutôt à la grand-voile qu’au génois et dis-
pose ainsi d’un important plan de voiles 
plutôt courant de nos jours. Cette configura-
tion simplifie considérablement les manœu-
vres puisque la voile d’avant relativement 
petite peut être souquée rapidement lors des 

limites, le nouveau HR nous a offert une per-
formance brillante. Le bateau navigue avec un 
calme et une précision inhabituels, suit par-
faitement les mouvements de la barre et 
négocie à merveille les immenses vagues que 
nous rencontrons grâce à une direction très 
équilibrée. Il avale sans le moindre problème 
les rafales les plus violentes. Nous n’avons pas 
rencontré le moindre problème à bord durant 
tout le test.
L’équipage et le barreur peuvent s’asseoir con-
fortablement sur les torons dans le cockpit. 
Ceux-ci font 24 bons centimètres de plus que 
ceux du modèle précédent. Au mouillage ou 
dans un port, ceci permet de disposer d’un 
espace sensiblement plus grand sur le pont.
Nous disposons, depuis le cockpit, d’une très 
bonne visibilité sur les voiles et l’avant du ba-
teau. Sa manoeuvrabilité est particulièrement 
étonnante. Avec sa barre et son hale bas de 
grand-voile situé au centre du cockpit, le ba-
teau est toujours très facile à utiliser. La con-
duite des écoutes de génois sur les winches 
situés sur l’hiloire est également très bien 
pensée. Même le barreur peut ainsi les attein-
dre sans devoir faire des acrobaties. Il est donc 
possible de naviguer en solitaire à bord de ce 
bateau. Les winches des écoutes pourraient 

cependant avoir une taille de plus. Lorsque le 
vent souffle fort, les tambours 40 de Lewmar 
sont légèrement sous-dimensionnés. Le HR 
310 est également disponible avec une roue 
de gouverne et un mécanisme identique à 
celui du HR 342. Mais la colonne de direction 
encombre quelque peu le cockpit si agréable-
ment spacieux du petit modèle. La barre sem-
ble donc être la meilleure solution pour un 
bateau de 31 pieds, surtout si elle fonctionne 
aussi bien que sur le HR 310. Les deux safrans 
de qualité qui reviennent tous seuls dans leur 
position originale garantissent une trajectoire 
constante et irréprochable.
Il est plus judicieux d’installer un rail de grand-
voile qu’une roue de gouverne. Ce dernier sera 
idéal pour les navigateurs sportifs et fonc
tionne très efficacement en traversant toute 
la largeur du cockpit.
Les pare-brise avec sprayhood intégré sont 
devenus une caractéristique des modèles 
Hallberg-Rassy installée en série. En cas de 
mauvais temps, le barreur pourra également 
s’y protéger s’il s’assied légèrement plus en 
avant. Un coin cuisine fermé est proposé en 
option pour les haltes effectuées dans les 
ports. Celui-ci forme sur le 310 une sorte  
de deuxième salon avec vue sur le port et 
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Amour du détail Procédé de constructionPropriétés de navigation

Hallberg-Rassy 310

Le HR 310 propose une allure de croisière de 
6,5 nœuds et un angle de virement de 80°: 
des valeurs exceptionnelles étant donné les 
conditions dans lesquelles s’est déroulé le 
test. Il est possible que le courant côtier ait 
ici eu une influence sur les résultats, tout 
comme la mer agitée. Les valeurs indiquées 
corres-pondent donc à la fiche technique et 
aux données des diagrammes polaires du 
programme d’estimation de la vitesse par un 
vent de 20 nœuds. Ses propriétés de navi-
gation excep-tionnelles par vent fort sont 
impressionnantes et le bateau navigue tou-
jours de manière équilibrée en suivant les 
mouvements du safran.

Le HR 310 propose des détails de grande 
qualité: Toutes les fenêtres et les lucarnes 
peuvent être ouvertes (voir photo). Sa struc-
ture est conçue en acajou Khaya satiné ver-
nis. Ses vaigrages classiques en acajou soulig-
nent son apparence générale. Les surfaces de 
couchage du salon et les lits doubles permet-
tent à six personnes de dormir à bord. Les 
systèmes d’évacuation du bord et les drai-
nages du pont sont conduits sous la ligne de 
flottaison, empêchant ainsi l’apparition de 
traces sur la coque. Le compartiment moteur 
est facilement accessible et parfaitement 
isolé. Le chantier propose désormais d’intégrer 
à ce modèle un diesel signé Yanmar.

Il y a peu de chantiers qui attachent autant 
d’importance à la solidité et à la durée de 
vie de leurs modèles. Les exigences élevées 
en matière de qualité ont fait la renommée 
de la marque depuis longtemps. Ainsi, la 
quille de plomb de ce modèle est bridée à 
un solide morceau de quille en polyester 
stratifié pour plus de solidité. La coque est 
construite en deux parties, un procédé censé 
amélioré la solidité de sa forme. Le sol a été 
stratifié séparément avant d’être collé à la 
coque. Une poutre d’acier a en outre été in-
tégrée à la varangue avant. Celle-ci permet 
d’absorber les forces subies par le gréement 
et la quille.

les modèles concurrents, les canapés du salon 
ne sont souvent utilisés comme couchettes 
qu’en cas d’urgence.

Pas de coin de navigation
L’impression spacieuse et ouverte que confère 
l’intérieur du bateau est également due au 
déplacement du coin cuisine en forme de L 
qui se trouve maintenant à tribord de l’entrée. 
Avec ses trois parois, il permet au cuisinier  
de travailler dans de meilleures conditions, 
surtout lorsque le bateau se trouve en pleine 
mer. 
Le coin navigation a complètement disparu 
sur le nouveau 310. Un petit caisson avec 
vide-poche et un modeste panneau électrique 
situés à bâbord rappellent vaguement la 
présence de cette zone de travail nautique, un 
manque que n’apprécieront peut-être pas les 
plus traditionnels. Magnus Rassy a lui décidé 
de faire le pari de l’électronique et part du 
principe que ses bateaux sont aujourd’hui 
équipés de tables traçantes. «Les navigateurs 
qui souhaitent utiliser des cartes maritimes 
préfèreront de toute façon travailler dans le 
salon sur un bateau de 31 pieds».
L’accessibilité des rangements et leur aéra-
tion sont tout simplement exemplaires. Seul 
défaut: les immenses volumes situés sous les 
couchettes à la proue ne sont pas séparés et 
ne comportent pas de revêtement. Ici, les 

différentes affaires que l’on souhaite ranger 
se trouveront directement sur la coque du 
bateau. Il aurait été souhaitable d’installer 
une planche au fond de cet espace: ce mo-
dèle ne fait tout de même pas partie des 
grands bateaux. 
D’autres possibilités de rangement se trou-
vent sous les couchettes de la cabine de 
poupe. Mais l’accès à ces dernières est beau-
coup moins aisé qu’à la proue à cause de leur 
capitonnage. Il ne faudrait ici conserver que 
des affaires qui ne sont pas utilisées tous les 
jours.
Les réservoirs de 200 litres d’eau et de 100 
litres de diesel sont installés sous les canapés 
des deux côtés du bateau. Une solution plutôt 
bonne pour le centre de gravité du bateau 
puisque l’excédent de poids se trouve au cen-
tre et en profondeur. 
Le bateau affiche en outre une grande variété 
de détails très bien pensés. Ainsi, toutes les 
fenêtres et autres hublots peuvent par exem-
ple être ouverts. Les batteries du bateau sont 
installées dans des compartiments imper-
méables et aérés. En ce qui concerne l’éclairage, 
un interrupteur avec variateur se trouve 
directement à l’entrée. Tous les systèmes 
d’évacuation du bord (et même les drainages 
du pont) sont conduits sous la ligne de flot-
taison à l’exception du tuyau d’échappement 
du moteur et du chauffage. 

L’intégration et l’accessibilité du moteur sous 
l’entrée sont très bonnes. Le chantier propose 
désormais pour ce petit bateau un diesel de  
22 chevaux signé Yanmar (Volvo Penta jusqu’à 
maintenant). L’isolation phonique y est surtout 
bien meilleure que sur le modèle précédent.

Un prix exclusif, un bateau exclusif
Jetons maintenant un œil au prix de ce pe-
tit bijou. Il faut dire qu’avec Hallberg-Rassy, 
ce sujet a toujours fait l’objet de bien des 
discussions. D’un côté, les 126 800 euros du 
310 semblent un peu exagérés puisque cela 
équivaut à peu près au double des modèles 
d’entrée de gamme de Bavaria, Hanse, Jean-
neau ou Bénéteau. D’un autre côté, ce mo-
dèle est supérieur en matière de qualité de 
construction, de durée de vie, de conserva-
tion de valeur et d’équipement. Il est en ef-
fet presque impossible de faire une véritable 
comparaison entre le bateau suédois et ses 
concurrents directs. 
Mais le meilleur moyen de comparer le 310 est 
peut-être de le mettre à côté de son prédéces-
seur, le HR 31. Par rapport à ce dernier, les pro-
grès sont visibles, sensibles et constatables 
dans tous les domaines. Et ce n’est pas rien 
pour un modèle qui doit remplacer un bateau 
ayant fait ses preuves et eu beaucoup de suc-
cès pendant 16 ans, et ce sans être plus grand 
ou plus large. Ni plus cher d’ailleurs…
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